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DiV. P-ROGCEZ: ET-DE
je’-.r wechans ::_/ﬁt.r.

a une autre nature d af=~
falre wil faut éviter avec le

memc fom. C’eft le Procez. 1l
n y arien qul i brotiille plus l'ef-
prit, & qm cmrompe davan-
tage la boxme foy. D'abord o
sengage 4 phidcr dans un:
efprlt de jaftiee, qui veur que
chacun ait ce qui lui appar-
tient. En {uite on sen fait une
maniere de point d’honneur,
fufques-1a cela fe paffc dans:
les regles s mais dlordinaire o
ne demeure pas long-tems en
ces termes, Votre Partlc vous
fait une fupercherlc:;vous cro-
yez que lareprefaille eftjufte,
vous luy en faites une autre.
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Pour un jeuneSeigs ol
Vous emportez par la quelque
Jeger avantage jurelie. ;weeld
vous amorce. Infenfiblement
veus vous plcquez au jeu, &
enfin vous devencz peu a pet

- un Gueux,& un mal-honnelte

Homme 5 car yousn avez pas
feulement 2 vous garder de la
{ubrilité des Perfonnes, qui

plaident contre vousscelles qui

ont foin de vous en.defendre,
deviennent vos Parties fecret-
tes,& fouvent les plus dange-
reufes. Leurs interefts p'ecans
pas de finir- pror*ntement . les

affaires que vous leur conficzy.

elles font fi bien par leurs de
tours,& fouvent par leuss nfi-
delitez;que yous ne fortez ja-
mais de leurs mains.. Je, {cay
quileft mal-ailc: de s’ém_pé,-;
cher d’avoir des Procez,& que

les plus honneftes Gensen ont;
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g2 Inftruétions

mais atl moins avant de sen-
harqu-t:r {fur une Mer fi noire
& f1 orageufe , faur-il faire
connoltre par routes fes de-
marches’; qu'on a fait tout ce
quona'ptt'pout ['éviter. Je ne
{gai méme fion ne feroit pas
mieux de relicher confidera-
blement de fes droits, que de

e charger d’un fardeau'fi def-.

agreable & fi penible. Songés
A b o ° . : 5

a lagitation' continuelle d'un
Plaideur; aux baffefles qu’il eft

oblige de faire ; au tems quune

fi vilaine ¢Mparion Tui faic

perdre ; a '¢loignement ol elle
le met du commerce des hone
netes Gens , & aux obftacles
quelle ‘apporte ‘a {2 fortune,
Ne' vous flatés “donc ~point
quand 1l s'agira de commencer
un proces , ou de le folitenir,
Pour peu quelaffaire foit don-
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pour un Jenne Seig. 93
teufe , panchés tolijours du ¢d-
¢ qui la faic paroitre contre
vous ; & tout au moins {1 vous
voulés plaider , que ce ne foir
'}amais contre votre conicien- -
ce. Ceux qul ha}zardem un ju-
gement fur l'efperance de leur
oredit , ¢ eft-a-dire fur infide-
licé des Juges , ne craindrolent
pas beaucoup de prendre ,le
bien d autrul , pourveu qu ils
fuffent afirez quiiln’y etic que

Dieu & cux quile {cuffent,
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